
 (km 826 – 10 H 05) nous sommes à Kilkieran (Cill Chiaran : entre mer et montagne). Arrêt sur le port, il ne 
pleut pas mais le temps est quand même bien bouché. Nous discutons avec un pécheur qui se prépare à 
partir et charge ses appâts : arêtes de saumon et têtes de lottes, pour attraper crabes et langoustes. 

   

     
Le poète Padraig Pearse, un des leaders de l'insurrection de Pâques, vint y étudier le gaélique. Le cottage 
où il vécut, pieusement restauré, est devenu un modeste musée souvenir (ouvert en été). Dans cette région 
de" lar Connachta" (sud du Connemara) qui fut l'une des sources du mouvement de renaissance gaélique, la 
langue irlandaise prévaut encore sur l'anglais, et chaque village - ou presque - possède un collège gaélique 
d'été où les étudiants de tous âges viennent se perfectionner; car, si le combat pour la sauvegarde de 
cette langue semble perdu et abandonné, sa connaissance reste nécessaire dans la fonction publique. 
 
Nous passons à Carna : village gaélique perdu au milieu des lacs, à la pointe de la péninsule de Kilkieran. 
Cette région, qui ignore la pollution, est l'un des plus beaux domaines de pêche d'Europe. L’université de 
Galway y a d'ailleurs installé une station de biologie marine. Partout des tas de tourbe devant les maisons. 
Nous prenons la petite route côtière et passons à Moyrus avant de rattraper la R340 à Glinsk. 

   
 
Nous entrons maintenant dans la partie O. du Connemara, dominée par les Twelve Sens (ou Pins) La route 
fait alors le tour de la baie de Bertraghbay. Nous bifurquons à gauche par la R342, en laissant devant nous 
la route de Recess. Au bout d'un bras de mer qui se faufile au fond de la baie, nous faisons une petite 
pause près de Cashel, la mer l’église (l’Irlande, très catholique est bordée tout au long des routes 
d’églises, de calvaires et de beaucoup de représentations de la Vierge. Les apparitions de Lisieux et de 
Lourdes semblent très glorifiées. 



     

                     
 
La côte est découpée à l'extrême, la mer se 
faufile partout, et l'on ne sait jamais très bien où 
sont les lacs, où est la mer Est-ce une île, est-ce 
la terre ferme? 
 
 
A gauche par la R341, arrivée à Roundstone, port dont les maisons blanches s'adossent aux flancs du mont 
Errisberg. C'est un des centres de ramassage des langoustes qui sont généralement exportées vers la 
France. Nous nous garons (km 1871 – 12 H 00) sur un parking face à la mer et partons faire un petit tour 
dans cette charmante bourgade 

   

   
 
 

 



Après ce petit tour, un petit apéro puis nous nous attaquons au saumon : 

   
Nous consacrons ensuite le début de l‘après-midi à la visite de la boutique des instruments de musique 
traditionnels «Bodhran’s», de la poterie et e la Jewellerie. Ensuite nous rammassons de nouveaux quelques 
bigorneaux avant de reprendre la route vers 15 H 45. 

   

     
A la sortie de Roundstone, se tournant le dos, Gorteen Say et Dog's Bay abritent deux superbes plages de 
sable blanc, le temps est chaud, le soleil brille et nous sommes en bras de chemise. (km 876 – 15 H 50 / 16 
H 15) 

 

    
 



Nous passons ensuite à Ballyconneelly : la presqu’île s'enfonce vers le large, offerte aux vents. Elle cache 
de très belles plages comme à Aillebrack ou Mannin. 

   
Jusqu'à Clifden la route va suivre l'Océan, à travers un paysage austère de tourbières et de rocs, coloré 
selon la saison par le genêt, le rhododendron, l’ajonc ou l'asphodèle cotonneuse,le vent les embruns, les 
parfums de l'Océan on l'a surnommée la" Srandy and Soda Road " 
Nous arrivons enfin à Clifden (km1897 – 16 H 50), capitale du Connemara. C'est un port, au fond d'une 
baie (on y pêche le homard et le saumon), mais les Irlandais lui trouvent un petit air montagnard. Il est 
vrai qu'il s'adosse aux Twelve Sens (ou Pins) 
Ce gros bourg vit surtout du tourisme (tous les cars s’y arrêtent) On y trouvera des bijoux de marbre 
vert, le fameux marbre du Connemara qui rappelle un peu le jade et des carpettes de tweed.  
Nous nous garons en sortie de ville sur le parking de l’église (comme souvent) et partons flâner dans les 
rues quasi désertes (ça ne sera sans doute pas la même chose d’ici deux mois). 

             
Il est 17 H 30 lorsque nous empruntons laSky Road pour taire le tour des péninsules qui s'avancent comme 
des doigts vers l'0 et revenons prendre la N59 aun nord de Cliffden par la route de Kingstownh. Malgré le 
temps qui s’est de nouveau couvert, nous admirons la splendeur de la côte, découpée à l'extrême et bordée 
de petites falaises, les maisons qui se cachent derrière les bosquets, les champs semés de rocs et de 
boutons-d'or, la douceur du vert de l'herbe et du gris de la pierre. 

                 

 



Puis direction Cleggan par la N59 puis quelques km plus loin vers la gauche ; nous nous garons sur le port 
(km 1924 – 18 H 20) et partons faire un petit tour en ville et sur le port. 
Après dîner nous partons passer notre soirée au «Joyce Pub» (voir le récit du voyage de L. Sinzelle en 
juillet 2000 sur http://lsinzelle.free.fr) 
Hélas à cette période de l’année peu de monde et pas de musique ; une dizaine de personnes jouent aux 
cartes, on essaie de nous expliquer mais notre compréhension de l’anglais et encore plus du Gaëlique est 
bien trop mauvaise pour tout comprendre et nous nous rabattons sur notre bonne vieille belote (à laquelle 
eux non plus ne comprennent rien ! ! Mais à 3 ce n’est guère intéressant et heureusement 3 guinness puis 3 
Irish Coffee nous réconfortent. Nous passons une excellente soirée. Lorsque nous revenons vers Philéas, 
la pluie nocturne a de nouveau fait fait son apparition 

                                              

  
  
Nous avons parcouru 145 km ce jour. 

 
Jour 9: dimanche 21 avril :  
Nous nous réveillons assez tard, la nuit a 
été très venteuse et pluvieuse, à 9 H 30 
la pluie et le vent ont un peu diminué et 
nous somme presque prêts à partir 
9 H 50 en route pour la suite, de nouveau 
la N59 puis à Letterfrack nous 
bifurquons à gauche vers le N-O, pour 
visiter la péninsule de Renvyle (km 948 – 
10 H 20) nous sommes devant Renvyle  
castle : 
Retour vers Letterfrack. 
La route s'enfonce ensuite dans le pass of Kylemore, col occupé par trois lacs de montagne 
l’invraisemblable château victorien qu’on aperçoit au fond d'un parc aux arbres magiques est un collège de 
bénédictines appelé Kylemore Abbey 
 
 
 
 
 

 



Sur la route avant d’arriver et Kylemore Abbey (km964 – 11 H 00 / 30) 

   

         
Nous continuons ensuite sur la N59 jusqu’à Leename où nous tournons à droite sur la R336 en direction du 
sud est, 7/8 km plus loin nous tournons à gauche vers le Lough Nafooey. La pluie s’est mise à tomber en 
trombe et quelques km plus loin dans un creux de la route une nappe d’eau s’est formée, une voiture est 
bloquée au milieu sans doute moteur noyé pour avoir voulu franchir cette étendue d’eau trop vite 
provoquant une vague submergeant son moteur… Une autre voiture devant nous est arrêtée et n’ose pas se 
lancer ; la profondeur semble ne pas dépasser 40 cm ; donc aucune hésitation, j’enclenche la vitesse lente 
et les 4 roues motrices et nous passons sans encombres devant les voitures irlandaises impressionnées… 
Quelques paysages de tourbe et d’eau et de prairies imbibées d’eau : 

    

     
Nous arrivons sur le Lough Nafooey 

Bientôt nous trouvons un parking (picnic area… bien qu’en ce moment la météo ne s’y prête guère !). 
(km 11998 – 12 H 20) En sortant de Philéas, sous la pluie battante, une rafale de vent emporte ma carte 
michelin dépliée sur mon tableau de bord, heureusement à une dizaine de mètre une clôture de barbelés 
arrête ma carte qui était bien partie pour aller se noyer dans le lac. Je la récupère tant bien que mal 



déchirée et mouillée, tant pis elle séchera en cours de route et les parties déchirées le sont à des 
endroits non gênant, donc tout va bien.  
Nous déjeunons (macro fumé de Burren Smoke House LTD à Lisdoonvarna) …  
Le vent est violent et fait fortement bouger Philéas mais malgré la pluie qui continue à tomber, le paysage 
est superbe, les couleurs et la luminosité changent de minute en minute ; la pluie s’arrête alors que nous en 
sommes au café, la lumière filtrée par les nuages ets alors impressionnante rendant le paysage 
extraordinaire. 

   
Nous prenons la 1ère route à gauche pour longer le Lough Mask,  

   
Puis nous rattrapons la N84 et Ballintubber (km 2037 – 15 H 15 / 55)  
Ballintubber Abbey : Fondée en 1216 par un roi du Connaught pour les moines augustins l’abbaye est 
particulièrement chère aux Irlandais, car malgré l’interdiction des Anglais et l'armée de Cromwell qui la 
brûla en 1653, les messes n’ont pratiquement jamais cessé d'y être célébrées pendant 750 ans. 
L'église romane (XIIIème s) et le cloître gothique (XVème s) ont été restaurés amoureusement en 1966 
pour fêter l’anniversaire de sa fondation. On y remarquera surtout les détails des arcs des fenêtres et 
des chapiteaux romans. La sacristie fut érigée au XVIIème s et servi t de mausolée aux vicomtes de Mayo, 
on peut y voir une tombe du XVIIème s ornée de reliefs représentant les Apôtres. 
Lors de notre visite un mariage se célébrait dans l’église et nous n’y avons pas pénétré par correction 
envers ces Irlandais si accueillants. 

     

       
 
 



 

     

       
 
Nous repartons ensuite en direction de Westport par la R330, au passage nous nous arrêtons ans une 
grande station service et demandons à faire le plein de nos réservoirs d’eau qui crient famine et nous en 
profitons pour faire la vidange du CC. Ces Irlandais sont vraiment très sympathiques et ne savent que 
faire pour nous aider. Le soleil est revenu et bientôt nous sommes à Westport (km 2058 – 16 H 50 / 17 H 
10). Cette petite ville est agréable, elle est située sur la Carrowbeg river et fût dessinée et bâtie vers les 
années 1780 sous la supervision d’un notable local : John Denis Browne. 

         

       
Puis nous la N59, passage à Newport puis à Mulrany nous prenons à gauche l’atlantic drive vers le sud puis 
l’ouest de «Corrauun Peninsula», nous traversons ensuite l’achill sound et toujours sur l’atlantic drive, nous 
faisons le tour d’Achill Island, le paysage est à pleurer d’émotion tellement cette route est belle et 
sauvage : des anses de sable, des falaises impressionnantes…. Mais comment raconter cela ? 
L'île d'Achill** 
Achill Island est la plus grande des îles occidentales de l'Irlande. Ce bout du monde, où les jours n'en 



finissent plus, est survolé par des nuages mouvants qui éclairent d'une lumière très particulière les 
montagnes bleues et les arides paysages de roc et de tourbe, égayés par la bruyère mauve, les 
rhododendrons géants et les buissons de fuchsias 
 
Achill est un gaeltacht, mais les maisons basses passées à la chaux qui s'éparpillent sur l'île ont depuis 
longtemps perdu leurs toits de chaume, elles sont souvent désertées ou laissées aux touristes. Des plages 
dorées, des falaises déchiquetées. la côte S. de l'île est très spectaculaire. Au centre, vous retrouverez 
les landes et les lacs dans lesquels se reflètent le ciel, la tourbe... et les moutons. 
 

   

     

     

     
Nous repassons Achill Sound et tournons un peu pour 
trouver le bon coin pour la nuit. Nous finissons par atterrir 
(km 2185 – 20 H 20) dans le parking d’une communauté 
catholique «Lady Queen of the Pace», nous demandons 
l’autorisation de passer la nuit, ce qui nous est accordé 
sans problème ; on nous invite même à participer à la messe 
le lendemain à 9 H, afin de ne pas vexer et avec beaucoup 
d’à propos, nous indiquons que nous avons une longue route 
à faire demain et qu’à 9 H nous serons déjà partis… 
Dans la soirée nous apprendrons par la radio française les 
premiers résultats du 1er tour des élections présidentielles 
en France : cela alimentera quelques échanges passionnés 
entre nous trois. 
Ce jour nous avons parcouru 261 km. 
La nuit est un peu ventée mais pas de pluie. 
 
 
 

 
 



Jour 10: lundi 22 avril : s 
Nous nous levons de bonne heure et allons faire nos adieux au bureau de la communauté qui nous a 
accueillie pour la nuit , on nous propose café ou thé, mais nous avons déjà pris notre petit déjeuner et nous 
devons partir car une longue route nous attends… 8H30 nous partons, 9 H 00 nous nous arrétons pour 
écouter la radio française (résultat des élections oblige). 
Nous continuons l’Atlantic road, la route est bordée de haies de rhododendrons, il est un peu trop tôt 
dans la saison et ils ne sont qu’en boutons. Les tourbières font leur réapparition. 
A Mulrany nous rattrapons la N59 que nous suivons jusqu’à Bangor où nous nous arrêtons pour quelques 
courses (km 2233 – 10 H 00 / 15), puis à gauche par la R313 vers la pointe N-O de l’Irlande. arrivé à 
Bunnahowen nous prenons à droite la R314 afin de rattraper la côte Nord.  

     
Peut après avoir rejoint la mer, nous sommes à Ceide Fields (km 2286 – 11 H 20 / 12 H 00): 
La majeure partie de ce secteur du comté de Mayo est formée de marécages qui recouvrent un vaste site 
datant de l’âge de la pierre. 
Traces de la vie humaine d’il y a plus de 50 siècles. 
Explications sur la structure géologique et des 4 m de vase qui ont recouvert la zone. 
Au visitor center : des reproductions de modèles primitifs de charrue… et des explications sur la faune et 
la flore. 

 

                       
Nous poursuivons jusqu’à Killala, petit port où la firme japonaise Asahi a installé une grande usine chimique 
A proximité s'élève une tour ronde haute de 25 m; elle marque, sans doute, le site d'un ancien monastère 
fondé par saint Patrick et l'évêque Muiredach. Nous prenons la route à g pour Moyne Abbey (km 2313 – 12 
H 45 / 13 H 15). Il n’y a pas de parking digne de ce nom et l’on se demande comment ça se passe l’été si 
une dizaine de voitures arrivent dans le même temps (sans parler de CC et de car de tourisme). 
Cette abbaye franciscaine est située à 3/400 m de la route, nous l’atteignons en traversant un pré où 
paissent quelques taureaux qui nous regardent passer d’un œil mauvais (nous restons le + loin possible sans 
mouvement brusque tout en essayant d’éviter les bouses de vaches…)  
Ce site datant du XVème siècle est resté presque intact malgré les destructions de Sir Richard Bingham, 
général élisabéthain qui envahit le Connaught en 1590; on y verra une église dominée par une haute tour 
rectangulaire, un cloître et une partie des bâtiments conventuels 



     

       
 
Après une bifurcation à gauche  pour Rosserk Abbey comme indiqué dans les guides nous nous retrouvons 
quelque part dans la nature complètement paumés... Nous revenons à Killala et prenons la roure R314 vers 
Ballina pour trouver 6 km plus loin sur la gauche un panneau indiquant Rosserk Abbey où nous arrivons 
enfin (km 2334 – 13 H 45). 
C’est une autre abbaye franciscaine du XVème S dont il reste une église surmontée d'une tour carrée plus 
tardive et un cloître bien préservé, avec piscine sculptée. 
Un petit parking où nous sommes seuls nous permet de s’installer pour déjeuner  (lentilles aux oignons, nos 
dernières truites fumées du Burren…) après un petit whiskey et les bigorneaux habituels. 
Ensuite visite de ce lieu chargé d’histoire : 

     

       



        
Vers 15 H 30, direction Ballina 
puis  en direction de Sligo  par la 
N59. A 16 H 50, nous sommes sur 
un parking de Sligo (km2411) ; 
petite visite de 20 minutes dans la 
ville : RAS, il faudrait un peut plus 
de temps pour visiter et ce n’est 
pas au programme… 
 
Drumcliff par N15 (km 1419 – 17 H 24 / 42), où le poète Yeats repose, comme il l'avait souhaité, dans le 
petit cimetière (à dr de la route) au pied du grand Ben Bulben. Il a rédigé lui même son épitaphe" D'un 
regard froid contemple la Vie, la Mort, et passe ton chemin cavalier ", dont l'ésotérisme cache mal 
l'irritation que lui inspiraient les idées de Rilke sur la mort. 

      

 



        

Nous poussons ensuite par une petite route vers Lissadel House (km 2427 – 17 H 55 / 18 H 15), austère et 
vaste demeure de style géorgien tardif (1836) appartenant à la famille Gore-Booth : à cette époque de 
l’année, il n’est pas possible de visiter mais nous pouvons nous arrêter dans le par cet sur la petite plage en 
sortie de propriété. 
Yeats fit de fréquents séjours dans cette maison, mais Lissadell garde surtout le souvenir des deux 
fillettes chantées par le poète, la comtesse Markievicz, héroïne de l'indépendance irlandaise, et sa sœur 
la poétesse Eva Gore-Booth Constance Markievicz participa à l'insurrection de Pâques et fut la première 
femme élue au Parlement britannique et le ministre du Travail du premier gouvernement républicain 
interdit (1919). 

   

   

Sur la route N15 que nous rattrapons nous longeons Le Ben Bulben, gigantesque cuesta calcaire dressée 
face à l'Océan, est le théâtre de nombreuses légendes épiques, en particulier du conte d'amour de 
Diarmud et Gràinne dont de nombreux cairns gardent le souvenir. La " Bataille des livres" sur les pentes 
du Ben Bulben fit plus de 3000 morts ! 

    
 
 



Toujours sur la N15, nous arrivons, à droite de la route principale, on s’arrête (km2462 – 19 H 10 / 25) au 
cairn de Creevykeel (mis au jour en 1935), grande sépulture à cour, contemporaine de Newgrange, qui a 
fourni de nombreux vestiges néolithiques au National Museum de Dublin.  

   

   

Bientôt (km2479 – 19 H 45) nous sommes à Bundoran, station balnéaire très réputée en Irlande. C'est la 
plage populaire par excellence; en été, des centaines de campeurs peuplent ses dunes et hantent la fête 
foraine permanente installée sur la promenade. Nous tournons un peu dans la ville quasi déserte pour 
trouver la meilleure pace pour garer Philéas pour la nuit. Nous jetons notre dévolu sur le parking vide d’une 
résidence d’été. La météo de la journée a été bonne et ce soir un soleil magnifique est avec nous.  
Nous avons parcouru ce jour 294 km. 

Nous passons une nuit excellente avec vue sur la mer. 

   
 
Jour 11 : mardi 23 avril  

Lever vers 8 H 15, le soleil est au rendez-vous, nous prenons vers 9 H 00 la route N15 vers Donegal  
Donegal, (km 2509) capitale du comté, est une agréable bourgade logée au fond de la baie du même nom, à 
l’embouchure de l'Eske. Cette petite ville-marché est aussi une ville-carrefour ; les trois grandes routes de 
l'Ouest, de Londonderry et de Sligo se rejoignent sur sa place centrale, " The Diamond ". 
Nous nous arrêtons sur le parking de 
l’office du tourisme pour prendre 
quelques renseignements et brochures 
et acheter une carte routière 
complémentaire. 
Nous prenons ensuite la N56, premier 
arrêt au château de Bruckless (km 2532)    



Puis nous passons près d’une église avec une tour circulaire que nous photographions ayant loupé celle de 
Killala hier. 
Ensuite Nous passons à Killibegs petit port de pêche qui est pourtant le plus important d'Irlande (1 800 hab) 
Au mois d'août les pêcheurs amateurs se réunissent pendant trois jours à Killybegs pour le festival de pêche 
en haute mer l’international Deep Sea Fishing Festivac. Mais plutôt qu'à son port Killybegs doit sa réputation 
internationale à une autre industrie de vieille tradition : les tapis de brins noués du Donegal . La fabrique où 
ces tapis sont tissés à la main accueille les visiteurs. 

     
 
Donegal et son comté sont réputés pour leur tweed, autrefois tissé à la main par les paysans On peut 
trouver ces productions dans toutes les boutiques et visiter des ateliers. 
 
Donegal Le lough Derg (à 32 km S-E de Donegal) est un lac" mystérieux ", presque au bout du monde, ou se 
déroule, entre la Pentecôte et l'Assomption un pèlerinage d'une dureté extrême, 
 
Entre le 1er juin et le 15 août les pèlerins doivent passer au moins trois jours et deux nuits sur l’île, se 
nourrissant uniquement de pain et de thé noir, ou d'eau du lac, bouillie et agrémentée de poivre; ils doivent 
accomplir un certain nombre d'exercices de mortification. il leur faut en particulier, veiller une nuit entière, 
effectuer pieds nus le 
tour de la basilique. s'arrêter pour une prière devant les croix de sainte Brlgitte et Saiit Patrick et six 
autres stations. 
Les bâtiments de style néobyzantin, qui encombrent l'île, abritent le personnel ecclésiastique et assurent la 
résidence des pèlerins 
C'est un autre îlot du lac, Saint's Island, qui serait en fait le site du purgatoire de saint Patrick On peut y 
voir les restes d’un monastère antérieur au XIIème s. 
 
Le tour du Donegal* 
Sur des centaines de kilomètres, de Malin Bay à Malin Head, la mer est partout Elle s'avance au fond des 
fjords profonds, baigne mille petites criques plus accueillantes les unes que les autres, sculpte en de 
fantastiques architectures de hautes falaises et les dizaines de petites îles arrachées à la côte, et se faufile 
entre les collines où paissent de gros moutons touffus, marqués de rose. Car la mer est étrangement 
bienveillante envers ces paysans indifférents (Killybegs est le seul port de quelque importance le long de 
cette côte) ; elle leur offre tangue (sable vaseux qui se dépose sur le littoral et que l’on utilise comme 
amendement calcaire) et algues marines, les éléments alcalins nécessaires à la transformation de la tourbe en 
sol cultivable. Et ce peuple obstiné étale jusqu'à l'extrême limite des eaux, face à l'Océan négligé, des 
pâturages bien nets, d'un vert resplendissant. 
Le tour de la côte est très long. De belles routes vous permettront de raccourcir cette promenade tout en 
découvrant les superbes paysages de l’intérieur et le Glenveagh National Park.  
Nous sommes sur la R363, nous passons à Cargy puis à Shalwy nous prenons. une petite route étroite qui 
surplombe des criques et des ports minuscules, elle rejoint la route principale à Kilcar, nous continuons vers 
Carrick aussi par la route côtière plutôt que par la R263, la beauté du paysage justifie ces quelques 
kilomètres supplémentaires.  

  

  
 



Nous continuons ensuite vers les splendides falaises de Slieve league en passant à Teelin, petit port, puis à 
droite par une petite route bien indiquée pendant 1,5 km, un grand parking permet de laisser son véhicule et 
poursuivre à pied, il y a bien une route qui continue après une barrière que l’on peut ouvrir et refermer 
derrière soi afin de ne pas laisser échapper les moutons « blackface », mais elle est interdite aux camping-
cars, nous respecterons cette interdiction et après avoir garé Philéas (km 2565 – 11 H 20, nous ferons un 
petit «trekking» d’une heure ¼. 
Cette promenade est assez facile et le paysage tout à fait extraordinaire ; les falaises chutent 
majestueusement dans la baie de Bunglass. 

     

     

       
 

Nous sommes de retour vers 13 H 30 et déjeunons rapidement pour poursuivre nos visites prévues pour 
l’après midi. 
A Carrick nous prenons la route de Glencolumbkille qui traverse des collines de tourbières où les paysans 
découpent en briques rectangulaires la tourbe qui, une fois séchée, devient un excellent combustible. 
Un village folklorique, the Folk Museum, composé de quatre cottages construits comme autrefois, illustre la 
vie des anciens paysans irlandais à différentes époques. Comme souvent dans le  
La route T 72A fait le tour de la pointe de Rossan jusqu'à Malin More et Malin Beg; belle plage de sable 
dans une crique au pied de hautes falaises. 

      

     



Nous revenons sur nos pas, la 
petite route directe entre Malin 
More et Meanavean étant fermé 
pour cause de travaux. Nous 
continuons vers Ardara, à 
travers des collines tourbeuses. 
Bientôt on s'engage par une 
route très escarpée dans la 
passe de Glengesh, abrupte et 
sauvage 
Ardara, (km 2624 – 16 H 15) au fond de la vallée de l'Owentocker. Des dizaines de boutiques y proposent 
les tweeds, tricots et broderies, exécutés dans toute la région. Arrêt à Knitwear and Twead LTD mais c’est 
cher et Liliane et Danielle ne se décident pas… Nous continuons la route en direction des Rosses par la 
R261. Nous passons à Maas où l'on rejoint la nationale (N56), qui mène vers le Nord à la région des Rosses. 
Alternativement, la route s'éloigne et se rapproche de la baie de Gweebarra, découvrant de beaux 
panoramas. 
(km 2661 – 17 H 10) Dungloe (ou Dunglow), " capitale" des Rosses, qui se transforme l'été en une station 
balnéaire familiale. C’est un charmant village, nous en profitons pour une petite promenade et quelques 
courses 
Nous longeons ensuite le littoral (par la R259) nous sommes dans le très curieux district des Rosses. 
Les guides touristiques indiquent : région sauvage, battue des vents, criblée de centaines de lacs et jonchée 
de blocs erratiques de rocailles roses, où, çà et là, quelques taches vertes ont été arrachées à la désolation 
par des agriculteurs obstinés. 
Quant à nous, au fur et à mesure des kilomètres nous trouvons une région beaucoup moins rude que le 
Burren, il y a beaucoup de constructions neuves et sans doute le tourisme a-t-il atténué l’aspect de cette 
région ces dernières années. 
Burtonport (km 2669 – 17 H 40), un des principaux ports d'Irlande où l’on s’embarque l’été pour l’île 
d'Aranmore : nous y faisons notre petite pose café / thé. 
Nous continuons ensuite et dépassons Donegal Airport pour continuer plein nord par la R257 en direction de 
Bloody Foreland Head.  
(km 707 – 18 H 50) nous trouvons une picnic area face à la mer, nous décidons de nous y arréter pour le 
dîner et la nuit. Nous y serons seuls, le soleil va se coucher nous donnant une magnifique vue de ce coin 
charmant. 
Aujourd’hui nous avons parcouru 228 km. 
 

   
 

 
 

 

     



Jour 12 : mercredi 24 avril de qq part autour de Donegal Airport à Melmore Head 
 

Le ver vers 7 H 30 et départ vers 8 H 15, nous reprenons la R257, passage à Meenaclady puis Meenlaragh 
(port d’embarquement pour les Tory Islands dont nous voyions le phare nous envoyer ses clins d’œil 
réguliers hier soir. Nous rattrapons la N56 à Gortahork, puis passons à Falcarragh et bientôt nous sommes 
devant la baie de Portnallaght. 

   
Nous nous étions laissés un jour ½ de battement dans notre road book au cas où nous aurions pris du 
retard, comme cela n’a pas été le cas (merci au récit de Laurent qui nous a bien aidé dans la préparation de 
ce voyage), nous avons 2 possibilités d’utiliser ce temps libre : un tour en Ulster où la visite de Dublin, on 
passe au vote, il n’y a pas photo : 3 voies pour l’Ulster et la Chaussée des Géants… (la grande ville ce n’est 
pas notre truc…). Jean-Marie à l’aide de la carte nous recompose en quelques instants un nouvel itinéraire 
(mais il l’avait déjà plus ou moins préparé le bougre). 
Nous arrivons à Creeslough et prenons la 1ère à gauche pour Doé Castle (km 2752 – 10 H 00) normalement 
en travaux mais dont la réouverture est prévue pour 2002 d’après le guide vert, nous tentons notre 
chance , hélas, les travaux ne sont pas terminés et nous ne pourrons visiter ce castl e. Nous nous 
contentons de la vue extérieure. 

   
On continue vers Carrigart, par la R245, c’est une jolie petite station balnéaire pittoresque. 

 
Puis nous descendons vers le sud le long de Mulry bay que nous abandonnons à Milford pour nous diriger 
vers Letterkenny. Le paysage change complètement et la route devient très verdoyante . 

     
 


